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Summary: Le pÀ”re de Link est violent et Velma met Corny sous 
pression pour de meilleures performances dans l'ÀOmission. Qu'est-ce 
qui arrive lorsque Link ne peut plus continuer? Link-Corny frienship, 
pas de slash 


1 . Chapter 1 

**Titre**: RedÀOfinir sa vie 

**Personnages** : Link, Corny, cast (pas de slash) 

* *Disclaimer* * : Les personnages ne sont pas À moi, ils appartiennent 
À leurs crÀOateurs respectifs. 

* *RÀ©sumÂ©* * : Le pÀ”re de Link est violent et Velma met la pression 
sur Corny pour de meilleures performances dans l'À©mission. Qu'est-ce 
qui arrive lorsque Link ne peut plus continuer ? 

* *Avert issement :** Parle de maltraitance sur enfant 

_**Chapitre 1**_ 

AussitÀ't que Link Larkin ouvrit la porte d'entrÂ©e, il sut qu'il 
aurait des problÀ”mes. Non seulement, il pouvait sentir l'odeur de 
l'alcool, mais il avait aussi parfaitement conscience d'Â^tre trÂ”s 
en retard. Ces derniers temps, les rÀ©pÀ©t it ions pour le Show 
tendaient À durer plus longtemps que d'habitude, principalement À 
cause de la pression que Velma Von Tussle mettait sur Corny, voulant 
toujours une meilleure qualitÀ©. Normalement, mÀ^me dans ces cas-lÀ , 
il À©tait capable de prendre le dernier bus mais, ce soir-lÀ , il 
avait À©tÀ© trop tard pour cela et avait dÀ» faire le chemin À pied, 
ce qui voulait dire qu'il avait une heure de retard. Dieu, son pÀ”re 
allait À^tre en colÀ”re ! 

Il n'avait malheureusement pas tord. La porte s'À©tait À peine 



refermAOe derriA”re lui que son pA”re lui hurlait de venir vers lui. 
MÀ^me s'il ÀOtait conscient de ce qui allait se passer, Link obÀ©it 
sans faire de maniÀ”re et alla dans le salon. Cela serait pire si son 
pÀ”re À©tait obligÂ© de venir Â lui ; il avait appris cette leÀ§on 
de la maniÀ”re forte une fois qu'il avait pensÀ© son pÀ”re trop saoul 
pour pouvoir venir le chercher au premier À©tage. Cela avait À©tÂ© la 
premiÀ”re et derniÀ”re fois qu'il n'avait jamais essayÀ© d'À©chapper 
À une punition. 

La tÂ^te baissÂ©e, il marcha jusqu 'À son pÀ”re, s'arrÀ^tant une fois 
qu'il À©tait debout devant lui. Son esprit prit conscience de la 
bouteille de Vodka ouverte et le verre À moitiÀ© rempli du liquide 
transparent. Il n'avait pas l'espoir que c'À©tait le premier verre 
que l'homme avait bu cette nuit-lÀ . 

Â« Tu es en retard, Â» dÂ©clara l'homme, se remettant doucement sur 
pied . 

Â« Je suis dÀ©solÀ©, papa. Les rÀ©pÀ©t it ions ont durÀ© plus longtemps 
que d'habitude, Â» dit-il, essayant de se dÀ©fendre, bien qu'il sache 
parfaitement que cela ne serait pas une assez bonne excuse pour son 
pÀ”re . 

Â« Ne te cherches pas d'excuse, mon garÀ§on. Tu devrais savoir mieux 
que À§a. Tu aurais dÀ» dire À ton Corny Collins que tu devais 
rentrer. Â» 


Pour À^tre franc, Link avait pensÀ© Â faire cela, pendant À peu 
prÀ”s trois secondes, mais aprÀ”s avoir vu combien l'homme À©tait sur 
les nerfs, les poussant plus dur qu'il ne l'avait jamais fait 
auparavant. C'À©tait À vrai dire trÀ”s À©t range ; Corny À©tait 
d'habitude infiniment patient, il ne se mettait pas en colÂ”re mÂ^me 
aprÀ”s la vingtiÀ”me fois que quelqu'un se trompait de mouvement. 

Pour lui, il À©tait important que non seulement on apprenne quelque 
chose, mais À©galement qu'on s'amuse. Ce n'À©tait plus le cas 
maintenant, pas depuis quelques semaines en tout cas. 


Corny ne laissa plus passer des choses comme cela et Link n'avait pas 
souhaitÀ© essayer de lui dire qu'il devait partir avant la fin des 
rÀ©pÂ©t it ions . Corny À©tait À peu prÀ”s la seule figure paternel 
qu'il 


avait, ou 1 ' À©quivalent d'un grand frÀ”re â€" pas 
conscient â€" et il ne voulait pas qu'il lui crie 
prÀ©fÀ©rait laisser ce rÀ'le À son propre pÀ”re. 
neuf pour lui . 


que l'homme en soit 
dessus. Il 
Ce n'À©tait rien de 


Â« Oui, papa, Â» rÂ©pondit-il . Â« Je suis dÀ©solÀ©. Â» 


Il tremblait presque en prÂ©vision, attendant 1 ' arrivÀ©e du premier 
coup. Il espÀ©rait juste que son pÀ”re n'allait pas continuer trop 
longtemps. Il Â©tait À©puisÀ© aprÀ”s les rÂ©pÀ©t it ions de ce jour-lÀ 
et ne voulait rien de plus que d'aller au lit, spÀ©cialement 
puisqu'il y en avait une autre le jour suivant. 


Il ne fut pas dÀ©sappointÀ©. Quand le poing de son pÀ”re heurta son 
estomac, il ne fit aucun mouvement pour se protÀ©ger, ni pour se 
dÀ©fendre. Il savait que cela ferait probablement empirer les choses. 
Les seules fois oÀ^ il essayait de faire quelque chose comme cela, 
c'Â©tait lorsque son pÂ”re À©tait trop saoul pour se souvenir de ne 



pas frapper son visage. Il ne voulait pas que qui que ce soit devine 
ce qu'il se passait chez lui alors il ne pouvait pas prendre le 
risque d'avoir des bleus sur son visage lorsqu'il arrivait À 
l'Â©cole ou au studio. 

Quelques minutes plus tard, son pÀ”re, qui n'avait pas arrÂ^tÀ© de 
boire simplement parce qu'il À©tait entrain de battre son fils, 
commenÂ§a Â tituber lÂ©gÀ”rement et eut quelques difficultÀ© À 
retrouver son À©quilibre. Il posa sa bouteille sur le sol et retourna 
vers son fils, qui À©tait sur le sol, respirait bruyamment, avec 
difficultÀ©. Cependant, il dut se tourner trop rapidement et perdit 
finalement connaissance Â cause de sa trop grande consommation 
d ' alcool . 

Link soupira de soulagement avant de se lever, sifflant lorsqu'il 
sentit une douleur fulgurante dans ses cÂ'tes. Il marcha vers son 
pÀ”re et prit son pouls, s'assurant qu'il respirait toujours, avant 
d'aller dans sa chambre. 

Une fois lÂ -bas, il eut de la peine À se sortir de ses habits, ses 
membres douloureux, mais il y arriva tout de mÀ^me : il y arrivait 
toujours. Il se regarda ensuite dans le miroir, s'assurant de ne pas 
saigner. Il À©tait soulagÀ© de voir que ce n'À©tait pas le cas et ail 
se coucher, mort de fatigue. Il se rappela tout de mÀ^me de mettre le 
rÀ©veil plus tÀ't que d'habitude ; la derniÀ”re chose dont il avait 
envie Â©tait de se retrouver en retenue parce qu'il Â©tait en retard 
À l'À©cole et il À©tait certain d'avoir des difficultÀ©s À se 
prÂ©parer le matin suivant. Cela faisait un moment qu'il n'avait pas 
reÀ§u une raclÀ©e aussi spectaculaire . D'un autre cÀ'tÀ©, cela 
faisait aussi pas mal de temps qu'il avait fait quoi que ce soit pour 
le ' mÀ©riter ' . 

Il lui fallu un long moment avant de trouver une position dans 
laquelle il Â©tait assez confortable pour s'endormir. Mais, une fois 
qu'il la trouva, il tomba rapidement dans le royaume des songes et ne 
se rÂ©veilla plus jusqu'au matin, lorsque son rÀ©veil sonna. 

Link fut loin d'Â^tre surpris lorsque son premier mouvement lui fit 
presque monter les larmes aux yeux. Il se sentait si mal que, pendant 
une seconde, 1 ' idÂ©e de ne pas aller en cours lui traversa l'esprit. 
Bien sÀ»r, la pensÀ©e de ce que lui ferait son pÀ”re s'il devait 
recevoir un tÀ©lÂ©phone du principal lui disant qu'il avait manquÀ© 
l'À©cole fut bien assez pour lui faire oublier cette idÀ©e aussi vite 
qu'elle Â©tait venue et le forcer hors de la maison. 

Il trouva quelques analgÂ©sique dans sa chambre de bain, prit deux 
pastilles et mit le reste de la boÀ®te dans sa poche, pensant qu'il 
en aurait probablement besoin durant la journÀ©e, et sortit. Quand il 
arriva devant l'À©cole, il avait toujours trÀ”s mal mais, 
heureusement, les mÂ©dicaments avaient 

commencÀ©s À agir. De plus, ce n'Â©tait pas vraiment la premiÂ”re 
fois qu'il devait aller en cours le jour suivant une correction alors 
il mit un sourire sur son visage et se prÀ©para Â la journÂ©e À 
venir, jouant le rÀ'le de 'l'enfant parfait'. 

Le jour de classes À©tait, comme il l'avait prÀ©dit la nuit 
prÂ©cÀ©dente, terrible. Il s'aventurerait mÀ^me Â dire que c'Â©tait 
l'enfer, au moins selon son opinion. Il avait de plus en plus mal 
avec chaque seconde qui passait, et avait dÀ» prendre des 



analgA©siques A trois reprises au moins. Cela aidait un peu mais pas 
autant que d'habitude et jamais assez pour les douleurs s'arrÀ^tent 
totalement, pas mÀ^me pour un moment. Il trouvait cela 
inqulÀ©tant . 

Link savait que ce n'À©tait pas la premiÀ”re fois qu'il prenait une 
raclÀ©e â€" franchement, ces derniÀ”res annÀ©es, cela À©tait une 
occurrence assez frÀ©quente â€" mais cela n'avait jamais À©tÀ© comme 
cela. La douleur À©tait sensÀ©e s'estomper, spÀ©cialement 
considÂ©rant le fait qu'il faisait rien qui demandait des efforts, 
mais, au lieu de cela, cela empirait de plus en plus. 

Son esprit n'À©tait pas sur la leÀ§on mais, heureusement, il ne fut 
pas questionnÀ© par leur professeur ce jour-lÀ . Le plus difficile 
fut lorsqu'il dut parler À ses amis, À Tracy, Amber et les autres. 
Il devait À^tre trÀ”s prudent avec ce qu'il faisait et comment est-ce 
qu'il le faisait, pour À^tre sÀ»r qu'ils ne verraient pas de 
diffÀ©rence avec son comportement habituel. 

Si cela marcha pour la plus part, cela n'empÀ^cha pas Amber de voir 
que quelque chose n'allait pas. Elle le connaissait depuis longtemps, 
plus longtemps que quiconque, et elle À©tait plus sensible aux 
lÀ©gers changements de son attitude. Quand bien mÀ^me, il avait 
dÀ©jÂ À©tÀ© capable de la tromper plus d'une fois, il n'y avait pas 
de raison que cela soit diffÀ©rent cette fois-lÀ . Elle semblait 
encore un peu suspicieuse mais n'insista pas. Il pouvait, par contre, 
sentir ses yeux sur lui et, s'il n'avait pas su la vÀ©ritÀ©, il 
aurait pu croire qu'elle avait le bÀ©guin pour lui. 

Bien sÂ»r, vu comment la journÀ©e avait commencÀ©, il n'y avait 
aucune chance qu'elle ne se termine bien ; elle ne pouvait 
qu ' empirer . 

AprÀ”s l'À©cole, ils se rendirent tous directement sur le plateau, 
n'ayant pas beaucoup de temps pour rÀ©pÀ©ter les mouvements du jour 
jusqu'au dÂ©but de l'À©mission. Ils avaient À peu prÀ”s une heure 
et, pour cette raison, Corny À©tait encore plus dur avec eux. Link ne 
pouvait pas l'en blÀ^mer. Son travail, c'À©tait toute sa vie pour 
Corny et c'À©tait cela que Velma menaÀ§ait . 

Bien sÀ»r, peu importe combien Link voulait bien faire, il ne pouvait 
tout simplement pas. Il avait trÂ”s mal pour À^tre capable 
d'exÀ©cuter les mouvements. Il avait l'impression d'avoir de 
constantes crampes d'estomac, puissance dix, et il commenÀ§ait À 
avoir des problÀ”mes pour respirer. AprÀ”s une derniÀ”re erreur, 
arrivant presque À tomber au sol, il fut forcÀ© de s'arrÀ^ter 
complÀ”tement de danser. 

Â« Link ! Â» s'exclama Corny, IrritÀ©, avant de marcher vers lui. Â« 
Qu'est-ce que tu crois que tu es entrain de faire ? Tu n'as rien fait 
d'autre que bÀCcler tous les pas de la chorÀ©graphie et maintenant tu 
penses que peux te permettre de ne rien faire ! Â» 

Les autres À©taient pÀ©triflÀ©s. Cela ne ressemblait pas du tout À 
Corny. D ' accord, l'homme s'À©tait montrÀ© plus strict rÀ©cemment, 
mais il n'avait jamais À©tÀ© aussi cruel. Ils ne pouvaient pas 
parler, mÀ^me si certains voulaient dÀ©fendre leur ami, de peur de 
faire empirer les choses. Ils arrÀ^tÀ”rent simplement de danser et 
gardÀ”rent leur bouche fermÀ©e, regardant la scÀ”ne dans un silence 
religieux . 



Link, d'un autre cÀ'tÀ©, se replia sur lui-mÂ^me. Cela ressemblait 
trop À faire face À son pÀ”re pour qu'il trouve la situation 
confortable mais, au moins, il savait que Corny ne le frapperait 
jamais. Il baissa la tÀ^te, image de repentir, essayant de masquer sa 
douleur aux yeux des autres, particuliÀ”rement ceux de l'homme en 
face de lui. Il dÀ©testait le fait qu'il avait forcÀ© Corny À lui 
crier dessus, il dÀ©testait le fait que son pÀ”re soit capable de 
gÀ<:cher sa vie, mÀ^me dans les aspects dans lesquels il n'avait pas 
sa place. 

Â« Je suis dÂ©solÀ©, Corny, Â» parvint-il À dire entre les À©lans de 
douleur qui devenait de plus en plus frÀ©quent. Â« C'est juste que 
jeâCl Â» 

Â« Je m'en fiche ! Ecoute, rentre juste chez toi pour aujourd'hui et 
revient demain, avec ton esprit un peu plus clair, d'accord ? Â» 

Â« Oui, Corny, Â» murmura Link. 

Quand bien mÀ^me sa douleur le rendait À©tourdi, il s'en alla 
rapidement. Il ne leva pas les yeux une seule fois pour voir les 
regards inquiets que les autres danseurs lui lanÀ§aient alors qu'il 
se dirigeait, d'abord devant l'hÀ'te et ensuite hors de la scÀ”ne. 

Les larmes lui montÀ”rent aux yeux et il À©tait trÀ”s facile de se 
convaincre que c'À©tait À cause des douleurs aveuglantes plutÂ't que 
du fait que la seule personne qu'il considÀ©rait comme sa famille 
À©tait en colÀ”re contre lui pour la premiÀ”re fois. 

Corny le regarda partir, les sourcils froncÀ©s. Il se sentait 
coupable d'avoir crier sur le gamin quand il À©tait clair que quelque 
chose n'allait pas, mais il n'y avait vraiment rien qu'il pouvait y 
faire maintenant. Quand mÀ^me, il semblait si triste. Pour l'instant, 
par contre, il devait continuer le spectacle et s'assurer que ses 
danseurs À©taient prÀ^ts pour l'À©mission de ce jour. 

AprÀ”s avoir quittÀ© le studio, son sac au dos, Link dÀ©ambula 
doucement dans les rues. Il n'avait plus de mÀ©dicaments et il 
pouvait sentir sa poitrine puiser. Il suffoquait presque À cause des 
souffrances que lui procurait le simple fait de respirer et, aprÀ”s 
avoir marchÀ© quelques minutes, il fut forcÀ© de s'arrÀ^ter. Il 
essaya de reprendre son souffle mais cela rendit juste les douleurs 
plus consÀ©quentes et les larmes commencÀ”rent À couler sur ses 
joues, cette fois-ci À cause de la souffrance physique. Sa vue 
commenÀ§a À se troubler, devenant plus sombre, avant d'entendre le 
sang sonner dans ses oreilles et, finalement, l'obscuritÀ© 
l'enveloppa et il s'effondra, au milieu de la rue, sans avoir 
conscience des personnes qui accouraient pour voir s'il allait 
bien . 


2 . Chapter 2 
_**Chapitre 2**_ 

Tracy, une fois arrivÀ©e au studio du Corny Collins' Show, À©tait 
trÀ”s inquiÀ”te À propos de Link. Il n'avait pas semblÀ© trÀ”s en 
forme le jour prÂ©cÀ©dent, ce qui avait Â©tÀ© prouvÀ© par sa piÀ”tre 



performance À la rÀ©pÀ©t it ion, mais il ne s'À©tait pas montrÀ© en 
cours du tout et elle savait que ce n'Â©tait pas normal. 

Elle avait espÂ©rÀ© qu'il avait simplement dÂ©cidÀ© de sÀ©cher pour 
se reposer quelque peu et À^tre en forme pour l'À©mission du jour 
mais il n'À©tait toujours pas lÀ et, aprÀ”s ce qu'il s'À©tait passÀ© 
le jour d'avant, c'À©tait assez alarmant. De plus, À en juger par 
l'expression des autres, elle n'Â©tait pas la seule À penser 
cela . 

Lorsque Corny arriva vers eux, courant presque, il s'arrÀ^ta net dans 
sa course et regarda autour de lui, fronÀ§ant les sourcils lorsqu'il 
remarqua que son danseur phare n'À©tait pas lÀ . 

Â« OÀ^ est Link ? Â» demanda-t-il, À©tonnÀ© par cette absence. 

Â« Il n'À©tait pas À l'À©cole, Â» rÀ©pondit Amber, un peu 
prÀ©occupÀ©e par cela Â©galement . 

Elle et Link n'À©taient peut-À^tre plus ensemble et, pour À^tre 
franc, ils ne l'avaient peut-À^tre jamais vraiment À©tÀ© exceptÀ© 
comme faÂ§ade, mais il À©tait quand mÀ^me un de ses bons amis et elle 
savait qu'il n'avait pas pour habitude de manquer l'À©cole sans 
raison ; les seules fois oÂ^ il avait fait cela À©tait lorsqu'il y 
avait quelque chose pour l'À©mission qui demandait son attention, ce 
qui n'À©tait apparemment pas le cas ce jour-lÀ . 

Â« Tu penses qu'il y À vraiment quelque chose qui ne va pas ? Â» 
murmura Tracy À Penny, qui 1 ' accompagnait de temps en temps sur le 
plateau . 

L'autre fille haussa les À©paules. Cela À©tait difficile À dire. 

Elle ne connaissait pas spÀ©cialement bien Link et le garÀ§on À©tait, 
comme la plupart des gens de l'À©mission, tout À fait capable de 
jouer la comÀ©die. Bien sÀ»r, avoir À©tÀ© renvoyÀ© À la maison À 
cause de son IncapacitÂ© À suivre les mouvements le jour prÂ©cÀ©dent 
indiquait qu'il y avait probablement quelque chose qui n'allait 
pas . 

Â« Je ne suis pas sÀ»re, Â» rÀ©pondit-elle tout de mÂ^me. Â« Mais 
peut-À^tre qu'on devrait essayer de trouver une fois l'À©mission 
terminÀ©e. Pourquoi est-ce que tu ne l'appellerais pas ? Â» 

Tracy montra son approbation et ce fut ensuite le moment de passer À 
la tÀ©lÀ©vision . Ils durent improviser quelque peu, À cause de 
l'absence de Link, mais ce fut tout de mÂ^me une rÀ©ussite. D ' accord, 
cela À©tait un peu stressant, vu qu'ils n'À©taient pas habituÀ©s aux 
changements de derniÀ”res minutes, mais cela avait À©tÀ© un bon 
exercice, dont ils auraient pu profiter plus pleinement s'il n'y 
avait pas eu ce sentiment que quelque chose n'allait pas. 

A la fin de l'À©mission, une fois les camÀ©ras À©teintes, Velma Von 
Tussle arriva dans leur champ de vision, paraissant contrariÀ©e. 

Â« MÂ”re, que se passe-t-il ? Â» demanda Amber lorsque sa mÀ”re 
empÀ^cha quelques-uns des danseurs de s'en aller. 

Â« Je dois faire une annonce, concernant Monsieur Larkin, Â» dit-elle 
et, soudainement, tout le monde À©tait trÀ”s intÀ©ressÀ©. 



Â« Il n'est pas lÀ aujourd'hui, mÀ”re, Â» dit Amber, roulant les 
yeux . 

Â« Je sais cela, Amber, Â» coupa-t-elle. 

Elle n'ÀOtait dÀ©jÀ pas trÀ”s contente de devoir faire ce qu'elle 
s'apprÀ^tait À faire mais si elle se faisait interrompre aprÀ”s 
chaque phrase, cela n'irait tout simplement pas. 

Â« Et il ne reviendra pas pendant un moment, Â» continua-t-elle, ce 
qui causa un mouvement de protestation. 

Â« Velma, Â» l'interrompit Corny. Â« Je sais qu'il ne nous a pas 
prÂ©venu de son absence, mais je suis sÀ»r qu'il doit avoir une bonne 
excuse. Il n'y a pas de raison de le suspendre. Â» 

Pour À^tre honnÀ^te, Corny se sentait mal À propos de ce qu'il 
s'À©tait passÀ© le jour d'avant. Il avait Â©tÀ© dur avec le jeune 
homme, plus que nÀ©cessaire. Le pauvre garÀ§on avait eu un mauvais 
jour, cela arrivait À tout le monde, et il n'aurait pas dÀ» faire 
preuve de si mauvaise humeur. Il avait regrettÀ© ses mots aussitÀ't 
que Link eut franchit la porte, avec un air de chien battu. 

Il avait eu l'intention de lui parler dÀ”s leur prochaine rencontre 
et il avait espÀ©rÀ© que ce serait ce jour-lÀ , avant le dÀ©but de 
l'Â©mission, mais cela n'avait pas À©tÀ© possible. Cependant, il 
n'allait pas laisser Velma le renvoyer pour avoir manquÀ© une seule 
fois. SpÀ©cialement pas Link. 

Â« Bien sÀ»r qu'il a une bonne raison ! Â» s'exclama-t-elle irritÀ©e 
d'À^tre encore une fois interrompue et juste un peu vexÀ©e que 
l'homme assume immÀ©diatement le pire venant d'elle. Â« Il est À 
l'hÀ'pital et, par consÀ©quent, ne pourra pas venir pendant quelque 
temps . Â» 

Â« A l'hÀ'pital ? Â» rÂ©pÂ©ta Tracy, inquiÂ”te. Â« Qu'est-ce qu'il 
s'est passÀ© ? Â» 

Il y eu des murmures d'agreement, tous voulant des prÀ©cisions sur 
l'Â©tat de santÀ© de leur ami. Velma sembla peser ses mots, ce qui 
À©tait assez inhabituel pour elle puisqu'elle avait l'habitude de 
dire ce qu'elle pensait. 

Â« Il a Â©tÀ© emmenÀ© d'urgence aprÀ”s qu'il ait perdu connaissance 
suite À une hÀ©morragie interne. Maintenant, je ne devrais pas vous 
donner plus de dÂ©tail mais, puisque la plupart d'entre vous vont 
À^tre interrogÀ©s, je suppose que vous saurez de toute faÀ§on ce 
qu'il s'est passÀ© et cela vous empÀ^chera d'À^tre trop 
dÀ©contenancÀ©s . À» 

À« MÀ”re, de quoi est-ce que tu parles ? À» demanda Amber, devenant 
de plus en plus soucieuse du bien À^tre de son ami. 

À« Monsieur Larkin, senior, a À©tÀ© arrÀ^tÀ© pour mauvais traitement 
sur enfant. La police est en chemin pour vous interroger alors 
rÀ©pondez À leurs questions et soyez sincÀ”res. Ils seront bientÀ't 
lÀ . À» 



Avec cela, elle quitta la scA”ne, laissa un auditoire abasourdi 
derriÀ”re elle. Corny ne s'en sortait pas spÂ©cialement mieux que les 
autres mais, pendant qu'ils À©taient au studio, les danseurs À©taient 
sa responsabilitÀ© et il ne pouvait pas se permettre de perdre son 
calme. Il repoussa tout ce qu'il pouvait bien sentir À propos de 
cette rÀ©vÀ©lation dans l'arriÂ”re de son esprit pour le moment et 
prit le contrÀ'le de la situation. Il n'avait jamais À©tÀ© aussi 
content d'À^tre un si bon acteur. 


Le reste de 1 ' aprÀ” s-midi passa comme s'il s'agissait d'un rÀ^ve, 
comme si rien de ce qui arrivait n'À©tait rÀ©el et le jeune 
prÀ©sentateur ne pouvait s'empÀ^cher de souhaiter que cela soit le 
cas. Il À©tait sur pilote automatique lorsqu'il rassura ses danseurs, 
leur disant que tout se passerait bien â€" espÂ©rant qu'il ne leur 
mentait pas â€" et quand il leur dit quoi faire. Il accueillit les 
policiers, joua le rÂ'le du parent et resta avec les adolescents 
alors qu'ils À©taient interrogÀ©s, et fut lui-mÀ^me sujet aux mÀ^mes 
questions . 

_Etiez-vous au courant de ce qu'il se passait ? _Non, Monsieur_. Y 
avait-il des signes visibles qui auraient pu vous alerter que quelque 
chose n'allait pas ? _Peut-À^tre, je ne sais pas._ Vous a-t-il parlÀ© 
du traitement que son pÀ”re lui faisait subir ? _Non, Monsieur_. 
Avait-il l'air inquiet de rentrer chez lui ? _Je ne pense pas._ 
Souffrait-il hier ? _Je pense que oui. Non, je suis sÀ»r que oui_. 
Est-ce que vous l'avez interrogÀ© Â ce sujet ? _Non, Monsieur_. 
Qu'avez-vous fait ? _Je l'ai renvoyÀ© chez lui_._ 

Il À©tait le seul encore au studio lorsque les policiers s'en 
allÀ”rent. Tous les enfants À©taient rentrÀ©s chez eux les uns aprÂ”s 
les autres une fois leur entretien terminÀ© et tous les autres 
adultes avaient quittÀ© les lieux depuis un moment dÂ©jÀ . Il fut 
capable de rester calme jusqu 'À ce qu'il ait raccompagnÀ© les 

policiers Â la sortie. Une fois cela fait, par contre, il dut courir 

À la chambre de bain de sa loge, tombant À genoux, sous l'emprise 
de haut-le-cÂ"ur incontrÀ ' labiés pendant que des larmes glissaient 
sur ses joues, en partie À cause de l'effort, en partie À cause du 
chagrin et de la culpabilitÀ© de ce qu'il avait fait À 1 ' un de ses 
danseurs, À son danseur prÀ©fÀ©rÀ©. 

Il ne savait pas pendant combien de temps il À©tait restÀ© comme cela 
jusqu 'Â ce qu'il sente une main sur son front, repoussant ses 
cheveux, les À©loignant de son visage, les caressant doucement, 
tendrement, avant de le forcer en arriÂ”re. Il sentit un mouchoir lui 

essuyer la bouche et il leva finalement les yeux pour voir qui se 

trouvait lÀ , bien qu'il le sache dÀ©jÂ . 

Â« Maybelle, Â» coassa-t-il et la femme noire l'attira 
silencieusement À elle. 

Il se laissa faire, cachant son visage dans le creux de son cou, 
s ' accrochant À elle comme si elle À©tait sa bouÀ©e de sauvetage, ne 
se souciant pas de ce que les gens auraient pu dire s'il l'avait vu. 
Il sentit ses bras se refermer autour de lui et entendit sa voix 
alors qu'elle murmurait des inanitÀ©s, essayant de calmer ses 
sanglots . 

Â« Je l'ai renvoyÀ©, Â» pleura-t-il et il avait des difficultÂ©s À 



respirer. Â« Il souffrait dÀ©jÀ et je l'ai renvoyÀ© vers son pÀ”re. 
C'est de ma faute. Â» 

Â« Oh, Corny, Â» soupira-t-elle, le serrant contre elle comme elle 
l'aurait fait avec un enfant, peignant ses cheveux de ses doigts. Â« 
Il n'est jamais arrivÀ© chez lui. Il avait À©tÀ© blessÀ© la nuit 
d'avant, cela a juste pris un moment pour que 1 ' hÀ©morragie devienne 
sÀ©rieuse. Il aurait perdu connaissance sur le plateau de toute 
faÀ§on et il serait tout de mÀ^me À l'hÀ'pital maintenait, Â» 
expliqua-t-elle doucement. 

Elle avait appris ce qui À©tait arrivÀ© À Link lorsque les flics 
À©taient arrivÀ©s chez elle pour parler À elle et À ses enfants À 
ce sujet. Elle avait À©tÀ© horrifiÀ©e d'entendre ce que le pauvre 
garÀ§on avait dÀ» endurer, de mÀ^me que ses enfants. 

Une fois qu'ils furent partis, elle avait demandÀ© À Seaweed de 
s ' occuper de sa petite sÂ"ur parce qu'elle savait qu'il fallait 
qu'elle aille voir Corny. Elle savait qu'il aimait le garÀ§on, bien 
plus que ses 

autres danseurs, alternant entre les sentiments d'un grand frÀ”re et 
ceux d'un pÀ”re. Cela devait le rendre fou, spÀ©cialement aprÀ”s ce 
qu'il s'À©tait passÀ© la veille. Elle avait eu raison. 

Elle attendit que son cerveau enregistre ses mots et lui laissa 
ensuite le temps de se calmer. Ce ne fut qu'À ce moment-lÀ qu'elle 
le relÂCcha, essuyant ses larmes et soutenant son regard rougi. 

Â« DÂ©solÀ©, Â» s'excusa-t-il, embarrassÀ© par sa crise de 
larmes . 

Â« Ne t'en fais pas, honey. Maintenait, je vais t'emmener chez toi et 
tu vas prendre une douche, manger une morse et prendre une bonne nuit 
de sommeil. Et, ensuite, tu vas aller voir ce gamin et t'assurer 
qu'il va bien. Â» 

Il n'y avait pas moyen de lui dire non, pas quand elle parlait comme 
cela, mais il savait tout de mÀ^me qu'il n'irait pas À l'hÀ'pital 
une fois le matin venu. Link ne voudrait pas le voir, pas aprÀ”s la 
maniÀ”re dont il s'À©tait comportÀ©, et il n'avait pas la force de 
lui faire face quand il lui dirait qu'il ne voulait plus jamais le 
revoir . 

Le bip constant fut le premier son que Link entendit lorsqu'il 
commenÂ§a Â reprendre doucement conscience. Ensuite, ce fut une 
voix, une voix fÀ©minine qui ne pouvait appartenir qu'À Tracy. Il 
n'essaya pas de comprendre les mots ; soit elle À©tait entrain de lui 
lire quelque chose, soit elle chantait. Cela amena presque un sourire 
À ses lÀ”vres mais il À©tait trop fatiguÀ© et trop rempli de 
mÀ©dicaments contre la douleur pour À^tre capable de sourire. 
Cependant, il pouvait ouvrir les yeux et il vit sa petite amie 
regarder au travers de la fenÀ^tre, chantant doucement. 

À« Jolie chanson, little darling. À» murmura-t-il, essayant de se 
comporter normalement . 


La fille sursauta et ses yeux s'agrandirent au son soudain. Son 
visage se fendit d'un sourire lorsqu'elle le vit conscient. 



A« Tu es rAOveillA© ! A» s'exclama-t-elle, heureuse. A« Comment 
est-ce que tu te sens ? Â» 


Â« Comme si un camion m'À©tait passÀ© sur le corps, Â» rÂ©pondit-il 
honnÀ^ tement , sachant qu'elle ne croirait jamais qu'il allait bien. 

Â« Qu'est-ce qu'il s'est passÀ© ? Â» 

Ses souvenirs À©taient un peu confus. Il se rappelait avoir quittÀ© 
le studio au milieu de la rÀ©pÀ©tition et qu'il avait mal mais, 
aprÀ”s cela, ce n'À©tait pas clair. Il y avait un tourbillon d'images 
mais rien qui pourrait l'aider À comprendre. 

Â« Tu avais une hÀ©morragie interne et tu t'es À©vanoui en chemin, Â» 
expliqua-t-elle rapidement. Â« Tu ne te rends pas compte À quel 
point on À©tait tous inquiet quand tu n'es pas venu en cours ou au 
studio. Ensuite, Madame Von Tussle nous dit que tu es À 
1 ' hÀ 'pitalâC 1 Â» 

Â« DÀ©solÀ©, je ne pensais pas que c'À©tait si grave, Â» 
admit-il . 

Â« Il y a quelque chose d'autre que tu dois savoir, Â» dit Tracy, 
mordant sa lÀ”vre. 


Link, en la regardant, fronÀ§a les sourcils. Qu'est-ce qui pouvait la 
rendre si inquiÀ”te ? Rien de ce qu'elle pouvait avoir À dire ne 
pouvait À^tre aussi mauvais, n'est-ce pas ? Il la regarda avec 
impatience, devenant de plus en plus nerveux À chaque seconde 
passÀ©e . 

Â« Trace, qu'est-ce que c'est ? Â» 

Â« Ton pÀ”reâ€l il a À©tÀ© arrÀ^tÀ©, Â» expliqua-t-elle doucement. Â« 
Et les flics nous ont tous interrogÀ©s . Â» 

Il n'y avait pas de maniÀ”re douce de le dire alors elle le lui dit 
sans tourner autour du pot. Il n'aurait sÀ»rement pas apprÀ©ciÀ©. 

Â« ArrÀ^tÀ© pour quel motif d'accusation ? Â» demanda-t-il dans un 
murmure . 

Â« Mauvais traitement sur enfant. Â» 

Elle ne chercha pas son regard mais regarda Â leurs mains enlacÀ©es, 
lui donnant un semblant d'espace. Il avait fait de son mieux pour 
À©viter que qui que ce soit dÀ©couvre la situation et, maintenant, 
tous le monde savait et il devait À^tre en colÀ”re. 

Â« Alors tout le monde le sait, Â» dit-il sans À©motion, comme s'il 
ne ressentait rien. 

Â« Je suis dÂ©solÀ©e, Link. Â» 

Cela lui faisait mal de le voir comme cela mais elle comprenait et 
cela prendrait sÀ»rement un certain temps avant qu'il ne soit À 
nouveau dans son À©tat normal. Bien sÀ»r, il irait mieux sans la 
prÀ©sence de son pÀ”re et il s'en rendrait compte bien vite. 



Â« Je suis fatiguÀ©, Â» dit-il et ce n'À©tait pas un mensonge. 

Â« Je vais te laisser dormir, Â» dit Tracy, comprenant l'allusion et 
se levant. Â« Est-ce que tu veux que je demande À quelqu'un en 
particulier de venir te voir ? Â» 

'_Oui, Corny. J'ai besoin de le voir. J'ai besoin qu'il me dise que 
tout ira bien et qu'il sera lÀ pour m'aider. '_ 

Â« Non, À§a ira. Ils viendront s'ils en ont l'envie. Â» 


3 . Chapter 3 
_**Chapitre 3**_ 

Link avait finalement À©tÀ© relÀCchÀ© de l'hÀ'pital quelques jours 
aprÀ”s son rÂ©veil et avait À©tÀ© surpris de voir que son pÀ”re avait 
non seulement À©tÀ© arrÀ^tÀ© mais À©galement condamnÀ©. La sentence 
n'avait pas encore À©tÀ© dÂ©cidÀ©e mais ce qui À©tait sÀ»r À©tait 
qu'il ne pourrait plus jamais avoir la garde de son fils. Pour cela, 
Link rÀ©sidait maintenait chez sa tante qui, heureusement, vivait 
À©galement À Baltimore alors il n'eut pas besoin de changer 
d ' À©cole . 

Il devait admettre qu'il avait des sentiments trÂ”s confus par 
rapport À la situation. Bien sÀ»r, il À©tait heureux de ne plus 
jamais avoir À souffrir les raclÀ©es de son pÂ”re mais, d'un autre 
cÀ'tÀ©, l'homme À©tait toujours son pÀ”re et il ne pouvait pas se 
rÀ©soudre À À^tre heureux de le voir aller en prison. Àia et le fait 
que tout le monde À©tait maintenait au courant de ce qu'il avait 
endurÀ© et il ne savait pas comment leur faire face À nouveau. 

Avec Tracy, cela avait À©tÂ© facile. Rien n'À©tait jamais compliquÂ© 
avec elle, elle À©tait honnÀ^te. Si elle pensait quelque chose, elle 
n'essaierait pas de le cacher. Link savait ce qui se passait dans sa 
tÀ^te quand il À©tait avec elle et cela lui simplifiait les choses, 
spÀ©cialement parce qu'elle n'avait jamais montrÀ© de la pitiÀ© À 
son À©gard. 

Elle avait À©tÀ© son visiteur le plus rÀ©gulier, À l'hÀ'pital et une 
fois qu'il fut dans sa nouvelle demeure. Elle essayait de venir le 
voir au moins une fois par jour, amenant les devoirs et lui parlant 
des nouvelles chorÂ©graphies qu'ils avaient appris sur le plateau du 
Corny Collins' Show. Il apprÀ©ciait toujours la faÀ§on dont elle 
s'assurait d'Â^tre attentive durant les cours pour pouvoir lui dire 
ce qu'ils avaient À faire alors qu'il savait parfaitement qu'elle 
dÂ©testait cela et la maniÂ”re dont elle dansait pour l'aider Â 
rester À niveau avec les nouveautÀ© faisait un bon spectacle. 

Sa tante aimait À©galement beaucoup la jeune femme. Elle pensait 
qu'elle devait À^tre la meilleure petite amie que Link aurait pu 
trouvÀ© et elle l'invitait souvent À rester pour le souper, pour que 
les deux puissent passer plus de temps ensemble. Link ne pouvait que 
s'extasier devant la faÀ§on dont il pouvait maintenait inviter Tracy 
chez lui sans avoir peur que quoi que ce soit ne se passe 
mal . 

Seaweed À©tait À©galement un visiteur frÀ©quent, bien que pas autant 
que Tracy et, plus souvent que non, il Â©tait accompagnÂ© de Penny. 



Link avait appris que c'À©tait l'un des seuls moments oÀ^ les deux 
pouvaient se voir en dehors de l'À©cole, la mÀ”re de Penny n'À©tant 
pas trÀ”s contente que sa fille sorte avec un garÀ§on de couleur mais 
n'ayant pas de problÂ”me À la laisser aller voir Link aprÂ”s ce 
qu'il s'À©tait passÀ©. Cela ne le dÀ©rangeait pas qu'ils utilisent 
leurs visites pour passer du temps ensemble ; c'À©tait agrÀ©able de 
savoir qu'ils s ' accrochaient pour rester un couple, mÀ^me ayant tout 
le monde contre eux. 

De temps en temps, Inez venait À©galement . Elle venait soit avec 
Tracy ou soit avec son frÀ”re, ne restait jamais trÀ”s longtemps, 
babillant tout le temps. C'À©tait une vraie boule d'À©nergie et cela 
lui faisait toujours plaisir lorsqu'elle venait le voir. Quelques 
fois, elle À©tait venue avec sa maman, Maybelle voulant voir de ses 
propres yeux comment est-ce que sa guÀ©rison avanÀ§ait . 

Les autres adolescents de l'À©mission lui avait rendu visite une ou 
deux fois pendant qu'il Â©tait encore Â l'hÂ'pital, mais il ne les 
avait pas revu depuis qu'il À©tait rentrÀ© chez lui. Ce n'À©tait pas 
trÂ”s surprenant, ce n'Â©tait pas comme s'ils Â©taient les meilleurs 
amis du monde ou quoi que ce soit. 

C'À©tait tout de mÀ^me sympathique de leur part d'avoir pris le temps 
de venir le voir alors qu'il À©tait coincÀ© entre quatre murs. Il 
avait toujours dÀ©testÀ© les hÀ'pitaux. 

Cependant, il À©tait maintenant temps pour lui de retourner À ses 
activitÀ©s habituelles, ses blessures s'Â©taient guÀ©ries sans trop 
de problÀ”mes. Il À©tait absolument ravi parce que, mÀ^me s'il ne 
l'avait jamais cru possible, l'À©cole lui manquait. Il ne s'Â©tait 
jamais rendu compte de combien est-ce que cela permettait au temps de 
passer jusqu'À ce qu'il ne soit plus en mesure d'y aller. Il ne 
dirait plus jamais qu'il dÀ©testait l'À©cole. 

Il À©tait À©galement prÀ^t À reprendre la danse dans l'À©mission 
mais il ne pouvait s'empÀ^chait d'hÀ©siter. Devrait-il vraiment y 
retourner ? Il n'À©tait pas du tout sÀ»r. Il adorait danser et 
chanter, dieu oui, il adorait cela mais il n'À©tait pas certain que 
sa prÀ©sence serait la bienvenue aprÀ”s la faÀ§on dont les choses 
s'Â©taient produite. 

Il savait que lors de sa derniÂ”re rÂ©pÀ©tition Corny avait Â©tÀ© 
dans son bon droit de le renvoyer À la maison, vu comment il allait. 
Link ne pouvait pas lui en vouloir ; s'il avait Â©tÀ© Â sa place, il 
aurait fait pareil. Mais l'homme n'À©tait jamais passÀ©. Link savait 
qu'il À©tait probablement trÂ”s occupÀ© mais est-ce que cela aurait 
À©tÀ© trop demandÀ© que de venir lui dire bonjour ? Velma Von Tussle 
l'avait fait, pour l'amour de dieu ! Bien sÀ»r, c'Â©tait plus pour 
donner l'apparence de se soucier de ses employÀ©s, mais quand 
mÀ ^ me . 

Cela lui faisait mal de savoir que Corny ne se souciait mÀ^me pas de 
ce qu'il s'À©tait passÀ©. Ce n'À©tait pas comme s'il s'À©tait attendu 
Â le voir s'asseoir aux cÂ'tÀ©s de son lit et lui parler pendant des 
heures comme le faisait Tracy mais il aurait au moins pensÀ© qu'il 
viendrait une fois, voir comment est-ce qu'il allait. Il avait 
toujours pensÀ© que l'homme qu'il À©tait venu À considÀ©rer commune 
figure paternel se souciait de lui, au moins juste un peu. 
Apparemment, il avait eu tord. Et, si c'À©tait le cas, pourquoi 
est-ce que Corny le voudrait À nouveau dans l'À©mission ? C'À©tait 



plus de problÀ”mes qu'il en valait la peine. 

Il en avait parlÀ© avec Tracy. Enfin, de son idÀ©e de quitter 
1 ' Â©mission, pas la raison pour laquelle il voulait le faire. Il lui 
faisait confiance et il l'aimait mais il ne voulait vraiment pas lui 
expliquer cela. Elle avait À©tÂ© surprise et avait, ensuite, essayÂ© 
de le convaincre de rester ; il avait cÀ©dÀ©. Il irait voir comment 
est-ce que cela se passerait mais il ne promettait pas de rester pour 
de bon ; seul le temps le dirait et il ne se rÀ©jouissait pas trop de 
cela. Mais, pour Tracy, il essaierait. 

C'À©tait la raison pour laquelle il se retrouvait Â franchir Â 
nouveau la porte du studio. Les cours venaient de terminer et il 
avait averti sa tante avant de partir le matin qu'il ne rentrerait 
pas directement À la maison aprÀ”s l'À©cole mais qu'il resterait sur 
le plateau avec ses amis, lui promettant qu'il ne ferait rien pour 
s'À©puiser. Elle n'avait pas À©tÀ© trop surprise qu'il veuille rester 
dehors aprÂ”s avoir passÂ© tant de temps enfermÀ©. 

"Surprise ! " 

Ce fut le cri qui le fit sursauter aussitÀ't qu'il avanÀ§a sur la 
scÀ”ne. Les camÀ©ras À©taient À©teinte, bien sÀ»r, et la scÀ”ne avait 
Â©tÀ© dÀ©corÂ©e avec une banderole disant 'bon retour'. Tous les 
adolescents semblaient À^tre lÀ et il devait admettre que c'À©tait 
une trÂ”s gentille attention. Il jeta tout de mÀ^me un regard noir À 
Tracy pour ne pas l'avoir prÀ©venu mais elle ne fit que sourire, lui 
montrant qu'elle savait qu'il n'Â©tait pas sÂ©rieux. 


La fÂ^te ne pouvait pas prendre trop longtemps, ils devaient filmer 
leur À©mission, mais ils avaient eu la permission d'utiliser le temps 
entre leur arrivÂ©e et le dÀ©but de la performance du jour pour 
discuter avec leur ami sans avoir À se soucier des rÀ©pÀ©tions. Ils 
ne faisaient rien de nouveau. 

Il sourit en retour et fut accueilli par la plupart de ses amis, tous 
heureux de le revoir sur pied. Ils À©vidaient tous le sujet de son 
pÀ”re, s'assurant que rien de ce qu'ils diraient ne raviverait les 
souvenirs de Link et il ne put que les en remercier, mÀ^me si 
c'Â©tait quelque peu irritant de les voir chercher leurs mots par 
moment . 

Aucun des adultes n'À©taient sur la scÀ”ne, laissant les adolescents 
profiter de leur temps ensemble, sans devoir se soucier de ce qu'ils 
disaient ou faisaient. C'À©tait À©vident qu'ils ne seraient pas aussi 
libres qu'ils Â©taient si les grands À©taient lÀ pour contrÀ'ler les 
choses . 

Pourtant, lorsque leur temps libre touchait À sa fin, Velma s'invita 
Â la fÀ^te et leur dit qu'il Â©tait grand temps de terminer et de 
retourner À leur place parce que l'À©mission À©tait supposÀ©e 
commencer cinq minutes plus tard. Link pensa les aider À cacher les 
dÀ©corations mais il en fut empÀ^chÀ© par les autres et il alla dans 
les coulisses, parcourant les corridors. Il resterait probablement 
pour voir ses amis jouer mais, pour l'instant, il ne faisait que se 
promener . 

Il ne se regardait pas vraiment oÀ^ il allait et ce fut la raison 



pour laquelle il faillit bousculer Corny lors d'un tournant. 
Heureusement, l'homme n'À©tait pas perdu dans ses pensÀ©es et il fut 
capable d'À©viter la collision. 

Â« Hey, Little Lark ! Â» s'exclama-t-il, avec sous sourire habituel 
et aussi enthousiaste que toujours. Â« Bon retour ! Â» 

Â« Merci, Â» dit Link et il ne put s'empÀ^cher de sourire. 

Mais son sourire disparut rapidement lorsque Corny prit À nouveau la 
parole . 

Â« Bon, je dois y aller. L'À©mission commence . Je te verrai plus 
tard, Link ! Â» 

Link rÂ©pondit de la mÀ^me maniÀ”re et regarda l'homme se prÂ©cipiter 
vers la scÀ”ne. Bien sÀ»r, il fallait qu'il soit lÀ pour prÀ©senter 
l'À©mission, cela ne voulait pas dire qu'il n'Â©tait pas 
dÀ©sappointÀ©. Peut-À^tre qu'il lui parlerait plus tard, aprÀ”s 
l'Â©mission, vu qu'il restait pour la regarder de toute faÀ§on. Ils 
parleraient plus tard. 

Seulement, cela ne fut pas ce qui arriva. AprÀ”s l'À©mission, il fut 
accostÀ© par Tracy et il lui parla une minute avant de s'excuser 
poliment, voulant parler À l'animateur. Lorsqu'il ne le trouva pas 
ni sur le plateau, ni derriÀ”re les rideaux, oÀ^ il pouvait 
normalement À^tre vu entrain de parler avec certains danseurs, il 
dÀ©cida d'aller voir dans sa loge. 

Une fois arrivÀ©, il frappa mais ne reÀ§u aucune rÀ©ponse. Il fronÀ§a 
les sourcils ; mÀ^me si Corny faisait quelque chose, il aurait au 
moins crlÀ© pour dire d'attendre une minute. OÂ^ est-ce que l'homme 
pouvait bien À^tre ? Il entendit un bruit de pas et se tourna pour 
voir Maybelle arriver. Peut-À^tre qu'elle saurait. 

"Miss Maybelle!" appela-t-il, marchant rapidement vers elle. 


Â« Oh, Link. C'est bon de te revoir ici. Comment est-ce que tu te 
sens ? Â» demanda-t-elle avec un doux sourire qui le fit rÀ©pondre de 
la mÀ^me maniÀ”re. 

Â« Je me sens mieux, merci. Est-ce que vous savez oÀ^ est Corny ? Â» 
questionna-t-il avec espoir. 

S'il l'avait regardÀ©e avec plus d'attention, si son esprit n'avait 
pas À©tÀ© ailleurs, il aurait remarquÀ© que son visage s'À©tait 
fermÀ© presque imperceptiblement. Elle À©vita de le mettre trop en 
À©vidence lorsqu'elle lui rÀ©pondit . 

Â« Il est dÀ©jÀ parti. Il avait quelque chose À faire. Â» 

Cela lui À©tait douloureux de voir son visage dÀ©pitÂ© lorsqu'il 
entendit cela. Il baissa les yeux au sol pendant une seconde, 
essayant de se calmer et la regarda À nouveau, un sourire si forcÀ© 
qu'aucune de ses fans n'auraient À©tÀ© bernÀ©es. 

Â« Oh. Merci, Miss Maybelle. Il faut que j'y aille maintenant. Â» 



Il commenA§a A s'en aller mais la femme noire le rappela. 


Â« Link ! Tu devrais repasser demain. Je suis sÀ»re qu'il aura le 
temps de te parler, Â» dit elle. 

'_MÀ^me si je dois l'enfermer dans sa propre loge pour que À§a 
arrive_, ' ajouta-t-elle pour elle-mÀ^me. 

Â« Non, c'est bon, Â» dit Link, mÀ^me si son air disait tout sauf 
cela. Â« Je voulais justeâ€ 1 je voulais lui dire que je ne reviendrai 
pas travailler dans l'ÀOmission, Â» finit-il, prenant sa dÀ©cision. 

Â« Est-ce que vous pourriez faire passer le message ? Â» 

Â« Link, Â» soupira-t-elle. Â« Honey, ne fais pas quelque chose tu 
regretteras plus tard. Â» 

Il sourit tristement. 

Â« Je ne prends pas une dÀ©cision À la lÀ©gÀ”re, Â» dit-il, sachant 
ce qu'elle pensait. Â« J'y pensais depuis un moment mais j'avais 
promis À Tracy que je viendrais aujourd'hui et que je dÀ©ciderai 
ensuite. Jeâ€ 1 je pense vraiment que c'est la meilleure solution. 

Â» 

Â« Je lui dirai, Â» promit-elle, le regardant partir. 

'_Corny, qu'est-ce que tu fais À ce gaminâ€ 1 '_ 


4 . Chapter 4 
_**Chapitre 4**_ 

Maybelle Stubbs À©tait une femme avec une mission et cela se voyait 
dans sa dÀ©marche alors qu'elle faisait son chemin au travers de 
l'immeuble dans lequel vivait un certain Corny Collins. Il fallait 
qu'elle lui parle et le plus tÀ't serait le mieux, autrement ils 
allaient perdre leur danseur vedette et le cÂ"ur de Corny serait 
brisÀ©, spÀ©cialement s'il se rendait compte de la vrai raison de ce 
dÀ©part . Alors le seul moyen d'À©viter la catastrophe qui allait se 
produire si elle n'intervenait pas À©tait de lui faire voir la 
vÀ©ritÂ© avant qu'il ne soit trop tard. 

Elle frappe À la porte de maniÀ”re dÀ©cidÂ©e, attendant qu'il lui 
rÀ©pondre et, lorsqu'il le fit, elle prit note de son air perplexe et 
entra sans y avoir À©tÀ© invitÂ©e, attendant qu'il ferme derriÀ”re 
elle . 

Â« Maybelle ? Qu'est-ce que tu fais lÀ ? Â» demanda-t-il, se 
tournant pour la regarder parce que c'Â©tait la premiÀ”re fois 
qu'elle se trouvait ici et c'À©tait À©trange, mÀ^me si loin d'À^tre 
dÀ©sagrÀ©able . 

Â« Est-ce que À§a t'amuse de faire du mal À ce gamin, Corny ? Â» lui 
demanda-t-elle et elle n'eut aucun besoin de prÀ©ciser de qui elle 
parlait, il le saurait instinctivement. 

Â« Non ! Â» rÀ©pondit-il avec vÀ©hÀ©mence, indignÀ© qu'elle puisse 
penser cela de lui. Â« Comment est-ce que tu peux me demander À§a, 
Maybelle ! Tu sais que je ne ferais jamais À§a ! Â» 



Â« Je m'y serai trompÀ©e. Tu n'À©tais pas lÀ pour voir le visage de 
ce gosse quand je lui ai dit que tu À©tais rentrÀ©e lorsqu'il te 
cherchait, Â» contra-t-elle. Â« Il À©tait abattu, Corny, mais je 
suppose que tu as eu ce que tu voulais maintenant, il veut que je te 
dise qu'il quitte l'À©mission. Â» 

Corny se laissa tomber sur son divan et leva les yeux vers Maybelle, 
semblant perdu et triste et affligÀ© qu'elle puisse penser des choses 
pareilles À son À©gards . 

Â« Comment est-ce que tu peux croire que mon vÂ"u serait qu'il me 
dÀ©teste assez pour partir de l'À©mission ? Â» 

Maybelle ferma les yeux ; elle n'aurait pas du perdre patiente comme 
cela. Elle savait parfaitement la rasons qui poussait Corny Â 
À©viter Link À tout prix et elle n'aurait jamais dÀ» suggÀ©rer qu'il 
ressente autre chose que de l'affection pour le garÀ§on. 

Â« Honey, Link ne te dÂ©teste pas. La seule raison pour laquelle il 
veut partir, c'est qu'il croit que tu t'en fous totalement de lui. 

Â» 

Â« Mais comment est-ce qu'il peut penser cela ? Â» plaida 
Corny . 

Maybelle s'assit À ses cÀ'tÀ©s et le forÀ§a À la regarder. 

Â« Je veux que tu penses À tout ce qu'il s'est passÀ© depuis qu'il 
s'est retrouvÀ© Â l'hÀ'pital. Je veux que tu penses À la faÀ§on 
dont tu as agi et quelle conclusion est-ce que tu penses que Link a 
pu tirer en partant de cela. Â» 


Corny prit quelques secondes pour y penser et constata que cela 
aurait À©tÀ© trÀ”s facile pour Link de penser qu'il ne voulait rien 
avoir À faire avec lui. 

Â« Oh, qu'est-ce que je fais maintenant ? Â» lui demandaâ€"t-il . 

Â« Va le voir, honey. Ce n'est pas encore trop tard et je suis sÀ»re 
que sa tante te laissera entrer. Il faut que tu lui dises ce qu'il se 
passe. Tu pourrais À^tre surpris. Â» 

Link entendit quelqu'un frapper À sa porte et il vit sa tante passer 
sa tÀ^te dans sa chambre. 

Â« Tu as un visiteur, Â» lui dit-il elle avant de s'en aller et il 
fronÂ§a les sourcils. 

Il se demandait qui cela pouvait À^tre. Il À©tait tard et ses 
habituels invitÀ©s ne venaient jamais À une heure pareille. Il tomba 
presque de son lit lorsqu'il vit qui À©tait À la porte. Il ne 
s'attendait pas À ce que Corny vienne lÀ mais il supposait que 
Maybelle lui avait dÀ©jÀ parlÂ© ; cela prouvait au moins que l'homme 
n'À©tait pas vraiment occupÀ© mais qu'il ne voulait simplement pas 
lui parler. 

Â« Miss Maybelle te l'a dit, Â» dit-il aussitÀ't que la porte se 



ferma . 


Il regardait ses genoux, son dos contre la paroi. Il ne voulait pas 
voir l'homme, il ne voulait pas À^tre blessÀ© une fois de plus. Il 
À©tait fatiguÀ© de cela. Il voulait simplement le faire et que cela 
soit derriÀ”re. 

Â« Elle a dit que tu ne me dÂ©testais pas, Â» entendit-il Corny dire 
et sa voix À©tait À peine un murmure, si diffÀ©rent de la confiance 
en soi qu'il exsudait normalement. 

Mais c'À©taient les mots, plus qu'autre chose, qui le firent rÀ©agir. 
Sa tÀ^te se releva d'un coup et il regarda l'homme ; il semblait 
accablÂ©, regardant le sol, et avait ses mains dans ses poches. 

Â« Pourquoi diable aurait-elle besoin de te dire À§a ? Â» 
s'exclama-t-il, aberrÀ©. Â« Pourquoi est-ce que je te dÀ©testerais ? 

Â» 

Â« Tu ne me dÀ©testes vraiment pas ? Â» demanda-t-il, l'espoir 
brillant dans ses yeux alors qu'il rencontrait finalement le regard 
de son danseur. 

Link secoua la tÀ^te, faisant signe À l'homme de se rapprocher. 

Corny avanÀ§a À pas de loup jusqu 'À lui et s'assit sur le lit. 

Â« Pourquoi est-ce que je te dÀ©testerais , Corny ? Â» demanda-t-il et 
sa voix s'À©tait adoucie. 

Il commenÀ§ait À penser que tout n'avait À©tÀ© qu'un malentendu 
depuis le dÀ©but . L'espoir commenÀ§ait À gonfler son cÂ"ur. Dieu, il 
espÀ©rait qu'il avait raison. 

Â« Je t'ai renvoyÀ©. Tu avais mal et je ne t'ai mÀ^me pas demandÂ© ce 
qu'il se passait. Je t'ai juste renvoyÀ© et je ne sais mÀ^me pas 
combien de fois j'ai fait cela avant. Jeâ€ 1 combien de fois est-ce 
que tu À©tais blessÀ© et je n'ai rien remarquÀ© ? Je suis supposÀ© te 
protÂ©ger et j'ai complÂ”tement ratÂ©. Â» 

Il semblait si misÂ©rable en ce moment et le cÂ"ur de Link se brisa. 
Comment est-ce qu'il avait pu passer À cÀ'tÀ© de cela ? Il aurait 
dÂ» aller parler Â l'homme avant de sauter au conclusion. Qu'est-ce 
qu'il avait À©tÀ© stupide ! 


Â« Mon pÀ”re À©tait supposÀ© me protÀ©ger, pas toi. À» lui dit-il en 
premier avant de se tourner pour À^tre assis juste À cÀ'tÀ© de 
l'hÀ'te. À« Corny, tu ne pouvais pas savoir parce que je ne voulais 
pas que tu saches. Je voulais que personne ne le sache. J'aurai pu 
dire quelque chose, mÀ^me le jour oÀ^ j'ai perdu connaissance . J'ai 
choisi de ne pas le faire, ce n'est pas ta faute. À» 

Link regarda l'homme et mit une main sous son menton, l'encourageant 
gentiment À tourner sa tÀ^te. Ses yeux À©taient emplis de larmes 
qu'il refusait de laisser couler. Il semblait plus jeune qu'il ne 
l'À©tait vraiment. 

À« Je voulais que tu sois lÀ , tu sais. A l'hÀ'pital, aprÀ”sâ€l Je 
voulais que tu sois lÀ et je pensais que tu t'en foutais et À§a m'a 



fait mal. A» 


Corny laissa sortir un sanglot sec en entendant cela. 

Â« Ensuite, aujourd'hui tu m'ÀOvites et jeâ€l Je ne sais pas ce que 
je suis supposÀ© faire. J'ai pensÀ© que ce serait mieux siâ€l Â» 

Â« Ne pars pas ! Â» 

Link fut coupÀ© et il attendit que le plus À<:gÀ© continue sa 
phrase . 

Â« Je suis dÀ©solÀ© de t'avoir À©vitÀ© mais j'avais tellement peur 
que tu me dises que tu ne voulais plus jamais me voir et je ne 
pouvais pas le supporter. S'il te plaît, ne pars pas, Â» dit-il. 

Il plaidait À prÀ©sent . Il ne pourrait pas le supporter si Link 
quittait l'À©mission simplement parce qu'il avait À©tÀ© trop lÀCche 
pour faire face À ses responsabilitÀ©s . 

Â« Est-ce que tu veux vraiment que je soies dans l'À©mission ? Â» 
demanda-t-il parce que cela avait À©tÀ© À§a le raisonnement ; il 
voulait quitter l'À©mission parce qu'il avait À©tÀ© certain que 
l'hÀ'te ne voulait plus de lui. 

Â« Oui . Â» 

Et il n'y avait absolument pas d ' hÂ©sitat ion de la part de Corny. Il 
voulait le gamin lÀ , il ne voulait jamais le revoir blessÀ© et il 
voulait prendre soin de lui. Link À©tait comme un fils pour lui et 
s'il À©tait assez chanceux pour ne pas avoir endommagÀ© leur relation 
de maniÀ”re irrÀ©parable, il voulait la continuer et lui dire un jour 
combien il comptait pour lui â€" pas tout de suite, par contre. 

Â« Alors je ne pars pas, Â» sourit-il. 

Corny lui sourit en retour et c'À©tait comme si un poids avait À©tÀ© 
levÀ© de sa poitrine. Il À©tait presque euphorique. Il ferma les yeux 
et soupira de soulagement. La tante de Link appela depuis en bas, 
disant qu'il À©tait presque temps d'aller au lit. Il y avait À©cole 
le lendemain et il n'À©tait pas encore guÀ©ri . 

Corny se leva et regarda Link, son sourire ravageur de nouveau sur 
ses lÀ”vres. Il ressemblait plus À l'hÀ'te de tÀ©lÀ©vision qu'il 
À©tait usuellement et, pourtant, Link pouvait encore voir les restes 
de tristesses en dessous. Le plus jeune fit alors quelque chose, 
quelqu'un qu'il faisait autrefois avec son pÀ”re, avant la mort de sa 
mÀ”re, avant qu'il ne devienne un alcoolique. Il se leva et 
À©treignit Corny. 


L'hÀ'te fut prit par surprise en sentant l'À©treinte mais il 
rÀ©pondit rapidement en passant ses propres bras autour du garÀ§on. 
Ils À©taient À peu prÀ”s de la mÀ^me grandeur et de la mÀ^me 
corpulence et cela rendait les choses À©tranges pour Corny. Il 
n'avait pas d ' expÀ©rience À serrer contre lui d'autre personne que 
des filles mais il aimait cela, aimait la chaleur qui lui Â©tait 
offerte ; il se sentait aimÀ©. 



Â« Il faut que tu te pardonnes, Corny, Â» murmura Link À son oreille 
avant de le laisser aller. 

Corny hocha la tÂ^te et lui ÀObouriffa les cheveux, ce qui lui valu 
un glapissement. 

Â« Je devrais y aller avant que t'a tante n'ait ma tÀ^te. Â» 

Â« A demain. Â» 

Avec un dernier regard, Corny sortit de sa chambre et Link se la 
retomber sur son lit, un sourire stupide sur son visage. Il ne 
pouvait pas croire ce qu'il venait de se passer mais il À©tait s 
content. Il jeta un coup d'Â"il À l'horloge et vit qu'il À©tait 
trop tard pour appeler Tracy maintenant. Il devrait attendre le 
lendemain matin pour lui dire la bonne nouvelle ; elle serait 
contente de savoir qu'elle n'allait pas perdre son partenaire de 
danse . 


issa 

1 

bien 


**Epilogue** 


Lorsque Link arriva au studio le jour suivant, il parlait avec 
animation avec Tracy et Seaweed. Penny marchait aux cÀ'tÀ©s de son 
petit ami, une sucette dans la bouche. Elle n'À©tait pas une danseuse 
mais elle venait tout de mÀ^me plus souvent qu'elle ne restait À la 
maison . 


Les deux hÀ'tes À©taient dÂ©jÀ sur le plateau et, heureusement, 
Velma n'À©tait pas lÀ ce jour lÀ mais devait s ' occuper À 
rencontrer les gros bonnets d'Ulter Clutch. Lorsque les danseurs 
arrivÀ”rent sur la scÀ”ne, Corny vint vers eu et leur donna les 
mouvements du jour, plus relaxÂ© qu'il ne l'avait Â©tÀ© depuis un 
long moment, parce qu'il avait dÀ©cidÀ© de ne plus s ' occuper de 
l'opinion de Velma. AprÀ”s tout, on ne pouvait pas renvoyer Corny 
Collins du Corny Collins' show. 


Â« Alors, little Lark ! Â» s'exclama-t-il, sautillant vers lui. Â« 
PrÀ^t Â faire ton come-back ? Â» 

Link lui fit un sourire et son clin d'Â"il habituel. 

Â« SÂ»r, Corny. Je connais tous les nouveaux mouvements ! Â» 

Corny hocha la tÀ^te et continua son explication et Link regarda 
Maybelle, articulant silencieusement un 'merci'. Elle sourit 
simplement, heureusement que tout soit À nouveau bien. 


End 
f lie . 



